particulières des variables réelles x, j, l'intégrale
(i)
aura une valeur unique, lorsque la fonction f(z) ne deviendra infinie pour aucune des valeurs de z = x-}-y\J — i correspondantes à des valeurs de x comprises entre les limites #„, A', et à des valeurs de y comprises entre les limites r(), }". Si le contraire arrive, c'est-à-dire si l'équation
.                  )
se trouve vérifiée par des valeurs de x et de y comprises entre les limites dont il s'agit, l'intégrale (i) admettra généralement diverses valeurs, distinctes les unes des autres. Mais la diiTérence entre deux quelconques de ces valeurs, étant la somme de plusieurs intégrales singulières, c'est-à-dire prises entre des limites infiniment rapprochées, pourra être Facilement calculée en termes finis. De pins, si l'on suppose que les variables x, y représentent des coordonnées rectangulaires, et si, pour abréger, on indique un point à l'aide de ses coordonnées, renfermées entre parenthèses, une ligne à l'aide de son équation; chaque valeur de l'intégrale, (i) sera relative à une ligne, droite ou courbe, tracée dans le plan des x, y, de manière à lier le point (o?oO'«>) avec le point (A', >'), el dans laquelle un seul point réponde à chaque abscisse comme à chaque ordonnée. Cette ligne sera complètement déterminée, si l'on assujettit les variables x el y à deux équations simultanées de la forme
<p(z), X.(0 désignant deux fonctions réelles d'une nouvelle variable /, qui se réduisent à x0 et y0, pour i- — t.0, à X et .)' pour i=T; et, la valeur particulière, de l'intégrale (i), correspondante à la ligne dont il s'agit, sera
ru               f lyco -i- ^x'oM^c) H- v/=7x(o!k'-
''/n de la théorie des intégrales singulières, fournit immédiatement un grand nombre de formules générales propres, soit à l'évaluation, soit à la transformation des intégrales définies. Ces formules comprennent, comme cas particuliers, celles que j'ai déjà mentionnées, et celles que quelques géomètres ont obtenues depuis peu par d'autres voies.
